
Le dipôle condensateur 
 

 
 

I) Définition et présentation 
 
 
Un condensateur est un ensemble de deux conducteurs dont les surfaces au 
regard sont proches l’une de l’autre et séparés par un isolent diélectrique. 
 
On distingue 3 groupes de condensateurs : 
 

• Les condensateurs non polarisés utilisés en courant continu et alternatif. 
L’isolant peut être du papier, micas, plastique, tantale en forme de 
cylindre ou de cuir. 

• Les condensateurs polarisés qui sont utilisés seulement en courant 
continu. L’isolent est déposé par électrolyse. C’est souvent de l’alumine. 

• Les condensateurs à air qui sont variables. La tension de service 
indiquée par le constructeur ne doit pas être dépassée. 

 
Les condensateurs sont caractérisés par une capacité. 
 
Symbole :       
 
 

II)  Dipôle stockeur de charges 
 
Le condensateur ne permet pas l’installation d’un courant continu permanent. 
Par contre, il permet le passage d’un courant alternatif. 
 

1) Le régime transitoire 
 
La déviation du galvanomètre ou micro ampèremètre ralenti est proportionnelle 
à la quantité d’électricité qui le traverse Q. 
 
 

I = Q / ∆t avec I en A, Q en C et ∆t en s 
 

 



Schéma 1 : Interprétation : Déviation de G vers la droite pour K basculé en 1 
 
Il s’est établi un courant transitoire qui a circulé dans le sens des aiguilles d’une 
montre. Le courant circulant dans le sens des aiguilles d’une montre correspond 
à la circulation des électrons dans le sens inverse. 
On a donc une accumulation de charges positives à gauche et des charges 
négatives à droite. On obtient donc une de symétrie aux bornes du condensateur. 
 
Lorsque UPN = UAC , le galvanomètre revient à sa position initiale : le 
condensateur s’est chargé. 
 
 
Schéma 2 : Interprétation : Déviation de G vers la gauche pour K basculé en 2 
 
La tension UPN passe de UPN à 0 et I passe de I à 0. Le phénomène se bloque 
lorsque le condensateur est déchargé. 
 

 
 

2) Etude des courbes de charge et de décharge 
 
 
Courbe de charge du condensateur : 
 
C’est une fonction exponentielle : le courant augmente jusqu'à s’annuler. 
 



 
 
 
 
Courbe de décharge du condensateur : 
 
Le condensateur se décharge jusqu'à la valeur 0. C’est aussi une exponentielle. 
 

 



Quand le condensateur se charge, on a une accumulation de charges négatives 
d’un coté et positives de l’autre côté dans le sens des aiguilles d’une montre. 
 
On a une création de différence de potentielle. UPN n’est pas une constante par 
rapport au temps. Le phénomène se bloque quand UPN = U = E (tension du 
générateur). 
 
 

3) Charge et décharge à U = E = constante 
 
Notion de courant algébrique : 
 

• u correspond à une fonction du temps : u = u(t) 
• U est une constante ou valeur maximale 
• u n’est pas une constante ! 

 
Orientation d’un circuit et intensité : 
 
Soit une portion de circuit AB : on oriente la branche rouge arbitrairement. 
 

• Si i, A � B alors i = + I 
• Si i, B � A alors i = - I 

 
Visualisation d’une tension algébrique : visualisation de i 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
L’oscilloscope permet de visualiser une tension. « La tension est fléchée de la 
masse vers la voix. » U et i sont fléchés en sens inverse. La tension permet de 
visualiser le sens du courant. 
 
 
 
 
 

Résistance 
A B 

 

CH1 ou CH2 



Expression du courant de charge ou de décharge du condensateur : 
 
Un courant mesure un débit de charges c'est-à-dire la charge (ou quantité 
d’électrons) qui circulent en une seconde dans la portion de circuit. 
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Valable en débit constant ! Cependant il peut fluctuer… 

  
 

 0

( )
( ) lim '( )

t

q d q t
i t q t

t d t∆ →

∆= = =
∆   

 
 

L’intensité du courant i(t) est la dérivée par rapport au temps de charge e- q ou 
quantité d’électrons qui traverse le circuit. Donc, 
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On oriente le circuit dans le sens de charge du condensateur c'est-à-
dire vers la plaque + !! 
 
A la charge, i > 0 et qp augmente donc ∆qp = qp2 – qp1 et ∆qp > 0 donc dqp > 0 � 
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A la décharge, i < 0 et qp diminue donc dqp < 0 � 
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Il faut orienter le circuit dans le sens de charge du condensateur.  
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Capacité d’un condensateur : 
 

On démontre que I = 
E
R

 quand K et K’ 

 
La charge du condensateur est proportionnelle à chaque instant à la tension UPN 
à ses bornes. Donc,  
 

qp = C.UPN 

 

Unité de C : Farad et 1 µF = 10-6 F, 1 nF = 10-9 F, 1 pF = 10-12 F 
 
 
Les relations : 
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4) Réponse du dipôle RC à un échelon de tension (TP) 
 

 

5) Tension aux bornes du dipôle RC 
 
 

 
 

u = uR + uC 
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Une équation, dans laquelle interviennent une fonction et sa dérivée, s’appelle 
une fonction différentielle. 
 
Solution de l’équation : Le dipôle étant soumis à un échelon de tension, la 
fonction qui décrit UPN = f (t) est une exponentielle. 
On va montrer que la solution exponentielle convient. 
 

eat ‘ = a.eat 

 

 

A la charge : on ferme le dipôle RC sur un générateur de tension. A la date t = 
0, U0 = E et UC = 0 donc UR = E 
 
On propose une solution exponentielle : UC = A + Be-t/τ 
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Cette équation doit être vérifiée à chaque instant. 
 
On procède par identification : A t = 0, UC = 0 et 0 = A + B donc B = -A 
 

UC = E (1 – e-t/RC) 
 

D’après les mesures du cours, RC = τ = 57s 
 

Ecart relatif :       % erreur = 
| 157 - 51.7 |

57
 = 9 % 

 
RC est une constante du temps du circuit en secondes 
Pour la déterminer, on trace la tangente à l’origine. 
 
A la décharge : 
 
On considère le même sens d’orientation pour i. 
 
L’équation différentielle à la décharge est la même qu’à la charge : 
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Les courbes sont des exponentielles donc on cherche une solution du type : 
 

UC = A + B.e –t/τ 
 
Sauf que UC = 0 à la décharge. Donc il faut résoudre, 
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Par identification, on obtient À = 0 et τ = R.C 
 
À t = 0, UCo = E = A + B.e -t/τ 
 



Or À = 0 donc UCo = E = B.e -t/τ donc B = E 
 

On en conclut que :   
 

  UC = E.e –t/RC 

 

 

6) Energie emmagasinée 
 
Dans les flashs, on utilise la décharge d’un condensateur. 
 
Rappel : 
 

P(t) = U.I                                P(t) = C.u.
du
dt

 

 
Par une démonstration compliquée, on démontre que : 
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